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« LES ALLERGIES RESPIRATOIRES À L’ÉCOLE » 
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ET LE SYNDICAT NATIONALE DES INFIRMIÈRES EN MILIEU SCOLAIRE 

 
SYNTHÈSE DES RÉSULTATS 

 
 
1/ Les allergies respiratoires chez l’enfant : un développement inquiétant 
 

• 84% des infirmières scolaires interrogées ont déjà été confrontées à des symptômes provoqués 
par des allergies respiratoires parmi leurs élèves. 

 
• 86% des infirmières scolaires interrogées estiment que le nombre d'enfants touchés par les 

allergies respiratoires augmente. 
 
2/ Les allergies respiratoires à l’école : un impact direct sur la vie scolaire de l’enfant 
 

• 74% des infirmières scolaires interrogées renvoient l’enfant victime d’allergies respiratoires à la 
maison. 

 
• 62% des infirmières scolaires interrogées constatent que les enfants allergiques ne peuvent plus 

pratiquer temporairement certaines activités (EPS, arts plastiques, sorties scolaires, etc…). 
 
• 57% des infirmières scolaires interrogées ont également constaté que les enfants souffrant 

d’allergies respiratoires manquent un ou plusieurs jours d'école. 
 
3/ Des parents d’élèves démunis face aux allergies respiratoires 
 

• 66% des infirmières scolaires interrogées estiment que les parents d'enfants allergiques n'ont 
pas conscience de l'allergie respiratoire dont peut souffrir leur enfant. 

 
• 69% des infirmières scolaires interrogées considèrent que les parents d'élèves allergiques ne 

sont pas assez informés sur les allergies respiratoires. 
 
• la majorité des infirmières scolaires interrogées estiment que les parents d'élèves allergiques ne 

considèrent pas les allergies respiratoires comme un réel problème de santé. 
 
4/ Un manque d'information et de mobilisation sur le sujet des allergies respiratoires à l’école 
 

• 65% des infirmières scolaires interrogées se considèrent insuffisamment informées sur le sujet 
pour aider les enfants allergiques et leurs parents. 

 
• 76% des infirmières scolaires interrogées estiment qu’il s’agit d’un sujet de santé publique sur 

lequel les autorités devraient se pencher de façon spécifique. 


